
LE PRIX COURANT

plains pouir l'aveuir. si rappîrochié goit-il.

itéfltîchsjez à i ot n' commnerce, exa-
ni tez 'état île veis affaires enî vous pa
ç,anit at icolittl di' e die l'êtranger. Esti
ii'rit'z vous îîî'ellî-s sonlt (iii piremtier or
(it-,. si uîî îutr- lt-s gérait à votr-e fifitti'
(''est là pi'est 'îîei

Qlîîî flItes-ioîs pou'r iiînnî'i îliî toiti à

îotrî' iiiagiasn?

Aîiêllrezmu- constammenî'tt la îîîali
téi' e o- nîuîrciîaniieîs, afin (i', donne'r A
voN cilents lat vale-ur tuiaxlia lxxir 'tir
getnt quie vous rCivz 'est peu't-tt i'

ce' qui' fait volr n- -tcurre'nt

'î'-î ii<th<lîsoluittil!t-s c'îitfnriii's aux
lîttul; ' ii-l'quié's'ontei-les aussi Il.

liéi'alî's quii- c'elles (Ii, % os concuirrents?

tDirige'z-vus iiitri, cimeri,' aLveu' aut
tant dei dignité que' votre bîanquier ad-
intistrte saî ti1aIýnt de, tiatque? Vous le

de% nue.

Pssuut i-z-i nuis <le viendre à chaque client
l'âftIlet quii est reel h-tuent le nui' eu r
p ou r li. ou essayez-vouîs si in pleni1en t
d'extir'per de l'argent (le saq îîoi'hi alssI

tle qui' IiosaFib:e'

()t'-.Oi les tmeînsonîges (u youî-
CitUs :î vî-' lt-s miots datis vos a itiotties "

1,'x:iizruti4nt fait il( le tull qui'. iii'

biienu

Etîîîîlo~ " pz vuis dans i...; atnnonces dlé-
niormiiis I- t res ni rt-s" Les i recteurs (le'
cuique le fott mais ils Satre-ssenit A une
c'lientèle. différente.

i'altes-vous itaraitre votre catalogue
1to t lr danS Chacune de vosu annon-
i--s? Vous ne devî'riez lias l' faire. lier-
sentiv ie e lanîle . lire tout cela.

Déclarýez-vous toujours vos pîrix dans
chacune (je moýi annonces? VoilA la chose
prinîcipnie qui' le lecteur- d(éslre conruat
t re.

Mettez-vouls sur vos paquets les signes
qui tirent l'oeil? Aucun client ne désire
servir d'enseigne ambulante lxxir votre
mlailasin.

Accwrdez'vous assez (l'attention à l'ap-
liarence de votre nmagasin? Celui-ci est-
Il moderne et attrayant? Examinez-le,
en vous pîlaçant ait point dle vue du pas-
sant.

Avez-vous remarque si chaque coin est
bien nettoyé, si chaque article est à nième
d'être Vut par le, client et A puortée de sa
main? Employ'ez-vouis assez de lumière
ptour luerniettre l'exanm de vos nmarchian-
dises? Dans le cas contraire, vos clients
se défieront dle vous.

L'annonce représente la vapeur quil
actionne la machinerie, montez la va-
peur. La publicité est le lubrifiant des
affaires, ne m&IIagex pas l'huile, La ru-
bllcfti est le riveil-matin des affaires,
monne. la réveil.

IFMTirk WJI LISTE OES CH'ANGE-
MENTS DE PRIX

Il . a. (laits likxi l iiie Un' lsat ît

épicier, Uni élément dont l l pa àt

îp'r le quincaillier Ill le mîarc'hand i- flou
ieuUtés.c Cest le î-haîîgeîîi'n-lt frtîîuîî'nt i-

ieg fluctuiationis dui %.fleuîr dies produiits

c-hanîgemen-tts de' prIx quot idiens dle queîl-
qîues- art icles t, stock. il outre', un
c-ommils iipber Iig lie st. fier 'à sa
miémiocire, est otîtet 1 uit- past reinar-qut'r
tit cliangemnen t du lix

Despuis longtempjs j'ai pris loi- trgli'
liii signialer dle vioeixo à is coints
qu.- le saindux avaîit augmienté d'uni
i-ent piar l ivre- ou que le lurd filme avait
diminue de deux cent-;, que' nous paie
rionis les oeufs dix-huit aut lieu dle vingt
centb, et alisi d ' suite. Mais je conis
talai qu'une telJe méthode était loin de
donner satisifaction.

I b; comisi oubli aien t et vendaient à
t r<q bas prix ou achetailent à pr'ix trop

:vé,puis prétendaient qu'ils n'avaient
pias été notifiés des changements surve-
nus. Finalement, je trouvai une solution
le ce problèmie. Chaque soir, je prépiare
une ILste des changements d"c prix pour le
jou r suivant. Cette liste est lplacée iiieil
on v-ite, niais nion dans la partie lîrinci-

aie du magaslin où le public pourrait la
îoir; tous lis vendeurs sont inivité1s à la
lire attentivement avant de se mettre aur
travail. Outre les changements (le prix,
j'inscris sur cette liste touites les sugges
tions que je crois devoir faire aux ven-
(let rs.

V-iilai un bon système à adopiter

A LA CHAMBRE DE COMMERCE

Il y a en, mercredi, une séance très in-
téressante à la Chambre de Commerce
du District de Montréal.

M. 0. S. Perrault, présidait.
Après les affaires de routine, la propo-

sition suivante, faite par M. C. H. Catelli,
ancien président de cette Chambre, a été
adoptée:

"Les membres de la Chambre de Cour-
merce du district de Montréal désirent
exprimer à la famille du regretté Pré-
sident de la Banque d'Hochelaga le pro-
fond regret avec lequel Ils ont appris le
décès de Monsieur F. X. St-Charles, l'un
de nos concitoyens les plus éminents et
l'un des membres les plus estimés de no-
tre Chambre.

'Nous avons toujours admiré l'habilité
et le dévouement avec lesquels il a par-
ticipé A la fondation de l'institution fi-
nancière, aux destinées de laquelle Il a
présidé pendant plus de trente années
avec tant de succès."

Il est en môème temps décidé ojie clef
pie de la résolution soit transmise aux
journaux,

Une réception a eu lieu en l'honneur

îit"î(i-îii; .ie eniluèteîrs >tur
gliniit inianuèil (" rpnseîrmnent''-

les nu iitatiiiîs avaient étét(-ti
auix s4-iantetirm, conseillers légisIatîf
aîux îléîîutés fédéraux e't liroiiu('laui\ -

;'s noms suivent. Sir LoIi'r1r Gouiti,
nier mtinist re, les honorables M 'il .1

ilécarli'. .1, Gir-oîarci N. 1ér4miti-

grain, . J i-orgî't, A. Ilîrgeiii. .1
Oulivît. NINI. V. Geoff'rion. I. A, ll.x
F- 1) Mionk, Aý Vervilli'. NI Naiii,î Il

t;'v I . Iticki'rdi kt IL Il. Atîui-,'
Ei'rniî'it. l" orget, \V. A Wilson, t)
i afo-it une, lienri itourassa Honoré \lýr
î'iî'î M.NMN. G uerin, muaine dle Niiti
lieu(-ias<t L. N. l)uîiui. D)r E, l' l,-
chape(lle' F. L.WmkIu Jos. A ini-i. 1
Il. l)andurand, Gfý. W. Steîîhens. 1, 1:
Geoffriuii. C C. Bal lantynei, F. X
Charles, T1. Bienvenu. Louis i>'z
Th(,; Gauth ier, Hl. S. iiarwood, 1. .1G
bouru', A. Gabouiry, Du ncan Macdîuu i

Albert Hludon, Hlenry Milles, L. A Li
pointe, Natp. Gendreau. J. C. Beauchuuuy..
.NM. Arthur i)ansereau, de la "P1rc-.
Charles Ilinfret, du ''Canadla", Chsli
lardl. dle la '*Patrie', Orner }léroux. d
''Devoir'' .1. A. Beaudry, du 'Prix f'-
rant", Sianis:as C'ôté, du Moitn
('oiîînierce'' et les chefs du servile~ 1
nouv'elles des Journaux quotidiens.

Avaient été également invités Ibmol \l
L P1 Brodeur, NiNi Alex. Niacheras. pl:
ci liai de l'Etx>!e technique; A. J. île iiiý

dI re-teuir de l'Eco:e des Hautes Eti'
(-<uiilerialsF. J. Bisaillon. CAZil - i

Les conîiniissaires; royaux qui étai-lt
l'objet d'une récepîtion étaient MMN. au'
W. Robertson C. NI. & L. Lh D., Gasîc.i .1
(le S'erres, Johîn W Armustrong, il'-
George Bryce, Gilbert NI Murray.)'
Fois3 th, .James Simîpson et Thos iI-1
gotigh, secrétaire.

Le Président, M. O. S. Perranîlt a 1
aux distingués visiteurs que recevait i
Chambre de Commerce, l'adresse slm
vante: -W il

"*C'est avec b2aucouiî de plaisir ii'

la Chambre de commerce reçoit aujolir
d'hui ta commission royale sur l'Edu, al
lion technique.

"Votre commission peut être assui'-"
de la cfoopération de cette chambre poifr
promouvoir l'enseignement Industriel
l'édiucation technique, dans ce- district

"C'est dû en grande partie A l'initiaii v'

de la Chambre de Commerce de Montr.'-cV
ai cette ville est dotée d'une Ecole t"- Il
nique qui s'élève aujourd'hui rue Si-1
brooke.

"Si le gouvernement de la provilk -

de Québec a accompli un acte patirlotili'i
dans l'aide financière qu'il a donné"
l'éducation technique, cela est dû lr
ment à l'intérêt p)rofond que Sir Ln'
Gouin a toujours porté au développemi il
de l'éducation.

"Lors de mon voyage en Europe, é'


